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LS TABLEAU DS LA CATHEDRALE

Dévoilement

mIMANCHE dernier, après la grand’meese, Mgr l'archevêque 
a dévoilé le tableau offert à la cathédrale de Montréal par 
M. Hanotaux au nom du gouvernement de la République

française.
Ce tableau, on le sait, représente la première metes célébrée à 

Montréal par le Révérend Père Vimont, jésuite, en présence du fon
dateur de Ville-Marie, M. de Maisonneuve, de Melle Mance, l'héroï
que fondatrice de l’Hôtel-Dieu, et d’une quarantaine de nobles dames, 
de gentilshommes et de colons. La scène se passait, dit-on, à la 
Pointe-à-Callièree, et empruntait aux circonstances un caractère 
exceptionnellement solennel.

C’était la consécration de la colonie nouvelle an souverain Maître 
des rois et des empires. Et cette consécration était faite au nom de 
la France, la plus noble, la plue puissante et la plus glorieuse des 
nations de ces temps passés.

La France officielle d’aujourd’hui, en voulant commémorer un 
pareil événement, s’honore autant qu’elle honore ses enfants du 
Canada.

Le Révérend Père Turgeon, qui avait été chargé de prononcer le 
sermon de circonstance, a rappelé en termes éloquente et très délicats 
tous ces souvenirs, ainsi que les leçons qui s’en dégagent.

A raison des notes précieuses que ses connaissances historiques 
lui ont permis de fournir pour la composition du tableau, M. Beau- 
bien, le curé du Sault-au-Récollet, avait été invité par Monseigneur 
à chanter la messe.

Outre une assistance nombreuse composée des fidèles de Montréal, 
M. le consul général de France et les principaux résidents français 
de la ville assistaient à cette cérémonie.

L’œuvre de M. Ernest Laurent, grand prix de Rome, a ravi l’ad 
miration de tous. Le peintre a compris en artiste plein de foi et 
de patriotisme le sujet qui lui avait été proposé ; et il l’a rendu avec 
un rare bonheur. A lui comme au gouvernement français, qu’il noua
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